
L’emploi est menacé dans le prive comme dans le public, trop c’est trop 

Pas un jour sans qu’un ministre, un futur can-

didat ou un DRH d’un grand groupe n’annon-

ce des suppressions d’emplois. Voilà l’avenir 

qu’ils réservent à notre pays. Pas de dévelop-

pement industriel malgré les cadeaux faits 

aux entreprises du CAC 40. Et pour les servi-

ces publics c’est la cure d’austérité qui s’ac-

célère.  

Pour le personnel ce sont des conditions de 

travail invivables, pour les usagers c’est plus 

d’impôt pour moins de services. Tous les ser-

vices publics sont fragilisés à l’instar de la 

santé et l’éducation. 

Dans le département c’est la filière aéronauti-

que pourtant en très bonne santé qui annonce 

des suppressions d’emplois, près de 200 à 

Latécoère dans un premier temps 

, plus de 1000 à AIRBUS avec sans en douter un 

impact très fort pour notre département même si 

les suppressions d’emploi ne sont pas principale-

ment localisées en Haute Garonne. 

Ce ne sont pas les exigences de la finance qui 

vont permettre de développer l’industrie ; l’em-

ploi et de satisfaire les besoins les populations. 

Le fardeau financier pèse sur les salariés.  Il de-

vient insupportable. Les salaires tendent à s’uni-

formiser vers le SMIC, le pouvoir d’achat baisse, 

les conditions de travail se détériorent, les horai-

res s’alourdissent et la loi el khomri donne des 

outils supplémentaires aux patrons  pour aller 

dans ce sens. 

Cette situation n’est plus supportable, il faut changer la donne !! 

Depuis la rentrée les luttes dans de nombreux secteurs se sont multipliées : hôpital, cliniques privées, 
pompiers, postes, CAF, universités, collèges, métallurgie etc… 
Des temps forts départementaux et nationaux ont permis aux salariés de s’exprimer: les attaques sont les 
mêmes, elles doivent être combattues ensemble. Il est possible d’imposer d’autres logiques. 
NOUS NE LAISSERONS PAS LES REQUINS DE LA FINANCE CASSER L’OUTIL INDUSTRIEL ET PROGRAMMER LA 
DISPARITION DES SERVICES PUBLICS. 
Le mouvement contre la loi el khomri montre un refus des salariés des politiques qui visent à augmenter 

les droits des patrons pour mieux licencier, intensifier le travail, il est tant que ce refus se transforme en 

un véritable mouvement d’ampleur capable d’imposer ce qui est juste pour le pays et les salariés.  

Imposons les embauches dans l’aéronautique et les services publics, 

Imposons le passage à 32h 

Imposons des droits nouveaux pour les salariés et notamment des droits de contrô-

les sur les stratégies et l’interdiction des licenciements boursiers 

Imposons que les richesses créees par les salariés soient redistribuées en salaire et 

investissement 

Faisons du 6 décembre un temps fort  des mobilisations 

11h30 devant Latécoère 

14 h devant la chambre de Commerce et d’industrie 


